
SUCRERIES

Sainte-Émilie réussit sa
transition énergétique
L’usine deCristal Union actionnetous les leviers de la transition
énergétique.De quoi assurerla durabilitéde l’entreprise
et sonexpansion,avecdesprix debetteravesrémunérateurs.

L
a sucreriede Sainte-Émilie, à
Villers-Faucon(Somme), reprise

par Cristal Union en 2012, vit

une véritable mue énergétique.
Avec 164 campagnesau compteur,

Sainte-Émilies’appuie sur cette
transition pour boosterson déve-

loppement. Sur une campagne de

100 à 120 jours, elle produit quoti-

diennement 2 300 tonnesdesucre

avec115 permanentset 86 saison-

niers. Avec ses1,6Mt transformées,

soit 17 500 t de betteraves par
jour, elle accroît continuellement

saproductivité.

« PourCristal Union, la durabilité
estun levier majeur deperformance,

assureXavier Astolfi, directeurgéné-

ral adjoint dugroupe.Précurseursde

la transition énergétique,nous avons

équipétoutes nossucrerieset distil-

leries de chaudières hauteperfor-

mance ». En 2018, Sainte-Émilie est

ladernière en datedugroupe àêtre

dotéed’une nouvelle unité decogé-

nération. Le siteaffiche unebaissede

15 % de sesconsommationsénergé-

tiques en 10 ans.

Entre2015et2021, la sucrerieabéné-

ficié de52M€ d’investissement,dont

30M€ pour la chaufferie au gazet
7,5M €pour la distribution électrique.

Un nouvel atelier de décalcification

desjusestencoursd’installation.Cet

investissementde4 M€ améliorera
l’efficacité énergétiqueet la qualitédu

sucre.Mis enservice en 2022, il facili-

tera la transformationdesbetteraves,

notammenten fin decampagne.

Sixfois moinsd’énergie
pour déshydraterles pulpes
Le prochain investissementpour

diminuer les émissionsde CO2 est le

ficie duplande relanceavec 7 M€
d’aide sur les 25 M€ investis. Il rem-

placera l’ancienne déshydratation
d’Épénancourt, dont le site servira

austockagedès septembre2023. Le

nouveausécheurserainstallédirec-

tement derrière les pressesàpulpes.

Il utilisera de la vapeur d’eau de

séchageproduitepar la chaufferieau

gaznaturel de l’usine. L’énergie rési-

duelle de ladéshydrationserarécupé-

rée ainsi que l’eau (130000 m3).Avec,

à la fin, unebaissedesémissionsde

40 0001deCO2et uneconsommation

d’énergiediviséepar six !

Aucune eauprélevée

en milieu naturel
La sucrerie ne prélève aucune eau

en milieu naturel.Elle réutilisecelle

issuede labetterave. En 2007,elle uti-

lisait encore242 litresd’eau de forage

partonne debetteraves.Un volume

qui a constammentdiminué pour
arriver àzérolitre en2018.Et cegrâce

à un investissementde 2M€ dans

desbassinsd’eau propre. À l’échelle
du groupe,l’économie d’eaurepré-

sente 5 Mm3 par an, ou l’équivalent
de1600piscinesolympiques.

Pour les transportsdes betteraves,

trois leviers sont actionnés. La
baissede la tare terre, l’augmenta-
tion de la richesseet dela taille des

camions. Toutesles betteravesdes
1 000 camionsqui approvisionnent
chaquejourSainte-Émiliesontdéter-

rées. Soit ungain de trafic decamions

de7 %. Les1200planteursde Sainte-

Émilie ont un des rayonsd’approvi-
sionnement les plus faibles de France

avec22 km. Sur les 22 000 ha, 35%

sontéchangés,pourarriver à cette

performance.L’équipementde 20%

de flotte decamionsenportes

lagées assureun gain de 2 litres de
carburantpour 100 km. Enfin, les

emballages kraft ont remplacé les

emballagesplastiques de la marque
Daddy. Cetteinnovation diminue les

émissionsde gazà effet deserre de

27 %. Cela correspondàla fabrication

de10millions debouteilles plastiques

par anpour le groupe.
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REPÈRES

1200
planteurs

115
permanents

17500t
de betteraves par jour

2300t
de sucre par jour
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VERS30€/T ET2 000 HA DE BETTERAVES

SUPPLÉMENTAIRES
Sainte-Émilie, forte de l’augmentation
desesperformances,veut

gagner 2000 hade betteraves

supplémentaires.« L’accroissement
se fera par l'augmentation de la sole

des coopérateurset par l’accueil
de nouveaux planteurs», dévoile

Jérôme Fourdinier, présidentdu

conseil de sectionde la sucrerie.

Entre 2017et 2020, la sucrerie a

accrusessurfacesde20 %. Suite

à la fermetured’Eppeville par

SaintLouis Sucre, elle a repris

2000 hasupplémentairesavec près

de 180 planteurs. « La duréede

campagne, auparavantde 80jours,

aujourd'hui de 100 à 120jours,

peut atteindre130jours », prévoit

Xavier Astolfi, qui espèrepayer

les betteravesplus que les 27 €/t
dèscette campagneetvise, à

moyen terme,une rémunération

planteurde30€/t (d’ici deux

ou trois anssi possible).

Autant d’arguments pour atteindre
les 7 000 ha supplémentaires

prévus par Cristal Union :

3 000 ha à Fontaine-Ledun (76)

et 2 000 à Erstein (67) en sus

de ceux de Sainte-Émilie.
O
Le nouveau

sécheursera
installé à Sainte-

Émilie derrière les

pressesactuelles.

Le site d’Epé-
nancourt servira

uniquement de

stockage dès2023.

0
20 % des camions
ont desportes

grillagées, avec
une économie de

21 au 100 km.

0
L’usine transforme

17 500tonnesde
betteraves par

jour avec la plus

grande diffusion

du monde (67 m de

long et 4 0001 de

poids en activité).
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